
Atelier 1 : La méthode du plan d'action d'adaptation

Séquence 1 : Du diagnostic au plan d'action

Cas d'étude : une habitation en bord
de mer, face à la montée des eaux

L'habitation

Être situé sur le
littoral

La montée des
eaux

Des voies de
pénétration de

l'eau dans
l'habitation

Dommages ou
destruction de

l'habitation

1. L'enjeu
Ce qui a de la valeur

2. L'aléa
La menace à laquelle on est exposé

3. La sensibilité
Et la capacité d'adaptation 
Etre sensible à la menace 

et avoir des capacités de réaction limitées

4. L'impact
La conséquence de la menace si elle se réalise

Séquence 2 : Faire face à la progressivité du changement climatique

Niveau 1 Niveau 2
L'eau se rapproche du niveau des habitations, lors

d'épisodes intenses (toutes les quelques années), de
l'eau pénètre à l'intérieur des habitations et

occasionne des dégats essentiellement matériels

L'eau atteint une très grande promixité avec les
habitations. Elle pénètre à l'interieur des logements de

manière fréquente, et les épisodes les plus violents
occasionnent des dégats majeurs aux biens et un fort

danger pour les populations

Définir l'objectif d'adaptation
approprié

Limiter les dégats
matériels et les

risques ponctuels
pour la population

Se replier pour
protéger la vie des

populations

Définir les actions
compatibles avec l'objectif

Aménager des
zones refuge à

l'étage

Déplacer les
habitants vers des
zones éloignées

du littoral

Brise-glace : Faisons connaissance Renseignez votre nom, votre prénom et
votre structure sur la carte du territoire

Atelier 2 : Dé�nir nos objectifs d'adaptation

Étanchéiser les
ouvertures
(portes...)

Sensibiliser les
populations à la
culture du risque

Condamner les
habitations

Législation pour le
retrait des

infrastructures du
littoral

Groupe "Agriculture"

Dé�nir notre objectif d'adaptation pour chaque niveau d'impact

Atelier 1 : La méthode du plan d'action d'adaptationGroupe Adrien Groupe Julie

Correspond au Niveau 1 Correspond au Niveau 2
Ne correpond pas strictement à nos objectifs

mais à considérer pour la suite
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ATELIER 1

GROUPE ADRIEN GROUPE JULIEINTRODUCTION
BRISE GLACE

GROUPE AGRICULTURE

Séquence 2 : Faire face à la progressivité du changement climatique

Niveau 1 Niveau 2
L'eau se rapproche du niveau des habitations, lors

d'épisodes intenses (toutes les quelques années), de
l'eau pénètre à l'intérieur des habitations et

occasionne des dégats essentiellement matériels

L'eau atteint une très grande promixité avec les
habitations. Elle pénètre à l'interieur des logements de

manière fréquente, et les épisodes les plus violents
occasionnent des dégats majeurs aux biens et un fort

danger pour les populations

Définir l'objectif d'adaptation
approprié

Définir les actions
compatibles avec l'objectif

Séquence 1 : Du diagnostic au plan d'action

Cas d'étude : une habitation en bord
de mer, face à la montée des eaux

1. L'enjeu
Ce qui a de la valeur

2. L'aléa
La menace à laquelle on est exposé

3. La sensibilité
Et la capacité d'adaptation 
Etre sensible à la menace 

et avoir des capacités de réaction limitées

4. L'impact
La conséquence de la menace si elle se réalise

L'habitation

Être situé sur le
littoral

La montée des
eaux

Des voies de
pénétration de

l'eau dans
l'habitation

Dommages ou
destruction de

l'habitation

Limiter les dégats
matériels et les

risques ponctuels
pour la population

Se replier pour
protéger la vie des

populations

Aménager des
zones refuge à

l'étage

Déplacer les
habitants vers des
zones éloignées

du littoral

Étanchéiser les
ouvertures
(portes...)

Sensibiliser les
populations à la
culture du risque

Condamner les
habitations

Législation pour le
retrait des

infrastructures du
littoral

Rappel : le diagnostic (aléas, sensibilité, impacts)

Atelier 3 : Décliner nos objectifs en actions
Groupe "Agriculture"

Rappel : les niveaux d'impact

Résultat de l'atelier précédent : nos objectifs
d'adaptation

Identi�er des actions d'adaptation

DIAGNOSTIC

OBJECTIFS

ACTIONS

DIAGNOSTIC

OBJECTIFS

ACTIONS

DIAGNOSTIC

OBJECTIFS

ACTIONS

Atelier 2 : Dé�nir nos objectifs d'adaptation
Groupe "Activités"

Dé�nir notre objectif d'adaptation pour chaque niveau d'impact

Correspond au Niveau 1 Correspond au Niveau 2
Ne correpond pas strictement à nos objectifs

mais à considérer pour la suite
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GROUPE ACTIVITÉS

Rappel : le diagnostic (aléas, sensibilité, impacts)

Atelier 3 : Décliner nos objectifs en actions

Rappel : les niveaux d'impact

Résultat de l'atelier précédent : nos objectifs
d'adaptation

Identi�er des actions d'adaptation

DIAGNOSTIC

OBJECTIFS

ACTIONS

Groupe "Activités"

Groupe de travail "Activités et services"
Session 1 - à distance

Adrien DOMBIS -
Transitions

Bernard.Conscien
ce (Enedis)

Julie Fabre
Consultante ACC

Clémence Vermot-
Fèvre / ADAR-

CIVAM

Camille Dubrulle
ADEME

Flora MAthy - CC
Vallée de la

Creuse

Boris DusaussoyDépartement del'Indre

Niveau 1

Rémy
LAURANSON,
Carbon ANGEL

Niveau 2

Michel
DENGREMONT -

CCI Indre

Laura Pires
Châteauroux

Métropole

Héloïse Brunet -
DDT36

Niveau 1

StéphaneCharpentierADIL 36 - FranceRénov'

Héléna Villain
Département de

l'Indre

Niveau 2

Marjorie Bordet -
GDMA36

Emilie Michel
DDT 36

Niveau 1 Niveau 2

Christian BODIN
SETEC

Idée

Joël DELOCHE
S.E.P.B.

Idée

Laura BENOIST -
Chambre

Agriculture Indre

Niveau 1 Niveau 2

Yann Michon
CD36

Delphine Glutron
CMA CVL - Indre

sylvie Pérot FFB

Développer la
recherche locale
sur les cultures
adaptées à la
chaleur et au

stress hydrique

Expérimenter de
nouveaux types de

cultures sur le
territoire

Marthe Desbois
Ami.e.s de la Conf

Expérimenter de
nouvelles variétés

plus résilientes

Maxime Pion
Chambre

d'Agriculture 36
Philippe Gourlay

cdc MOVA

Former les acteurs
agricoles au
changement
climatique

Valoriser
économiquement

les pratiques
agroécologiques
pour compenser
financièrement la

baisse de
rendement pour
les agriculteurs

Claire Blouin
DDT36

Accompagner les
agriculteurs dans
le changement de

pratiques

Sophie Gillet
AELB

Travailler sur la
qualité des sols et
leur capacité de

rétention en eau :
couverture,

augmentation de la
matière organique

Guillaume Moreau
C.H. Châteauroux

Alexandre Mariau
PNR Brenne

Planter des arbres
et des haies,
favoriser le
maintien du

bocage
1

Financer la
restauration et la
préservation du

bocage

Clara Chanzy
Pays

Castelroussin Val
de l'Indre

Préparer une
stratégie d'urgence
pour les épisodes

de crises de
faibles récoltes

(modèle des plans
de risques

communaux)

Développer la
recherche locale

sur la résilience de
l'élevage

(fourrages, races...)

Avancer vers un
modèle d'élevage

extensif moins
dépendants des

intrants

Accompagner les
exploitations vers
une réduction des

cheptels et des
espèces lus

rustiques

Mettre en place
des groupes

d'échange sur
l'évolution des
pratiques de

culture / d'élevage
face au

changement
climatique

Développer l'accès
des agriculteurs
aux assurances

Expérimenter des
alternatives aux
fourrages pour
compenser les
baisses (haies,

coupes de
végétation...)

Réviser les cahiers
des charges des
appellations pour

intégrer le
nouveau contexte

climatique, et
simplifier les

démarches-délais
pour ces révisions

Adapter les
pratiques de

culture / d'élevage
pour les produits
sous appellation
(ex : couverture

photovoltaïque des
vignes)

Réaliser des
diagnostics

climatiques des
filières sous

appellation pour
faciliter le

processus de
révision des
cahiers des

charges par l'INAO

Investir dans les
réseaux d'eau
potable (lutte

contre les pertes...)

Renforcer la
communication sur

les
réglementations et
les arrêtés liés à

l'usage de l'eau (y
compris : proposer

des
recommandations

aux acteurs)

Développer
l'autoconsommatio
n électrique (pour

les entreprises, les
ménages, les
équipements

publics) afin de
renforcer la

résilience du
réseau

Végétaliser les
abords des

entreprises et
équipements

publics pour limiter
l'effet des chaleurs

estivales

Optimiser les
process pour
diminuer les

consommations
d'eau dans les

entreprises et les
services publicsAccompagner les

TPE/PME dans
des études de

vulnérabilité de
leur activité et

l'identification de
mesures

d'adaptation
Automatiser /
robotiser les

activités
(artisanales,

industrielles) les
plus exposées à la

chaleur

Réorganiser les
horaires de travail

dans les
entreprises et

administrations en
fonction des

tâches

Former la
médecine du

travail aux
nouveaux risques

liés au
changement
climatique

Équiper les
activités sensibles

de générateurs
électriques de

secours pour les
situations de

coupures

Élaborer dans les
entreprises et

administrations
des "Plans de

continuité
d'activité" intégrant
le risque canicule

Développer les
systèmes d'alerte

concernant les
risques

climatiques ou
l'instabilité des
réseaux (eau,

électricité)

Compléter les
connaissances sur
la vulnérabilité des

réseaux
(électricité, eau,
gaz...) face aux

aléas climatiques

Intégrer le
changement

climatique aux
plans

d'amélioration des
réseaux

énergétiques
(électricité, gaz...)

Faire évoluer les
normes de

construction /
entretien /

réhabilitation des
réseaux de

transport (routes,
chemins de fers)

pour intégrer
l'évolution du

climat

Investir dans
l'amélioration des

routes et voies
ferrées pour faire

face au
changement
climatique

Inciter et
accompagner les

ménages aux
économies d'eau

potable

Vérifier et
accompagner la
mise aux normes

des systèmes
d'assainissement

Assurer la
stabilité/hausse
des rendements

pour une
agriculture

compétitive et
innovante

Accompagner la
transformation des
sytèmes agricoles

en ciblant les
sytèmes les plus
performants dans

les nouvelles
conditions

climatiques,
accompagner la

mutation des
territoires agricoles

en déprise

Soutenir/Maintenir
les sytèmes

agricoles actuels,
assurer un revenu

agricole et
permettre la

pérennité des
exploitations et

tendre vers
l'autonomie

alimentaire du
territoire.

2

Accompagner la
diversification/tran

sformation des
systèmes agricoles

afin de maintenir
une activité viable,

c'est-à-dire des
productions

locales variées,
des exploitations

vivables et viables
économiquement,
et une agriculture

ancrée dans le
territoire.

1

Maintenir et
développer

l'activité
économique du

territoire : protéger
les activités des

principaux risques,
sécuriser de

nouveaux moyens
d'accéder aux
ressources...

Préserver les
activités existantes
et les savoirs-faire

locaux  en
travaillant sur leur
durabilité (limiter
les pressions sur
les ressources,

protéger les
travailleurs et les

emplois…)

Développer une
activité innovante
et compétitive, en

profitant du
caractère relatif de
"zone refuge" de

l'Indre

S'assurer que
toutes les activités
du territoire soient

strictement
compatibles avec

les ressources
disponibles et des

conditions de
travail qualitatives

Modification des calendriers et cycles de production, adaptation nécessaire des rythmes de travail
Gestion des fourrages impactées par les sécheresses, perte d'autonomie des élevages
Variabilité des rendements et pertes de récoles qui pèsent sur le revenu des exploitations et le respect des
cahiers des charges d'appellation

Agriculture profondément transformée : modification des cultures, transformation ou abandon de certaines
activités, terroirs bouleversés
Concurrence entre agriculteurs et avec les autres usagers pour l'accès à l'eau
Problématique de bien-être animal en élevage liée à la chaleur et au manque d'eau, baisse forte de
productivité

Conditions de travail et d'activité (machines...) perturbées lors des vagues de fortes chaleurs
Accès aux ressources (eau, électricité) qui se complique : coupures occasionnelles, restrictions temporaires...
Infrastructures de transport (notamment routières) qui connaissent des désordres : hausse des coûts
d'entretien, coupures ou dégats lors des épisodes d'intempérie

Dégradation généralisée des conditions de travail, risques pour la santé et la sécurité
Hausse de l'interruption des activités, désorganisation du système économique et des services publics
Capacité de production diminuées : baisse de productivité humaine et des machines
Coupures électriques estivales accrues, coupures régulières et prolongées des réseaux d'eau
Dommages irréversibles aux matériels et infrastructures qui conduisent à renoncer à certaines activités

Coordonnées les
usages de l'eau

Profiter des
contraintes pour

adapter une
nouvelle stratégie
de développement

économique

Prioriser les
usages de l'eau

COMMENTAIRE :
Nous sommes
déjà dans la

gestion du niveau
1

1

Semble
utopique...envisag
er de faire toujours

+ de dvpmt
économique

COMMENTAIRE :
séparer

fonctionnement
courant et gestion

de crise.

Sécuriser
l'abreuvement des

animaux,
développer de

nouvelles
techniques

Economiser et
optimiser l'usage

de l'eau

Piste d'actions :
Protéger les

compagnons -
adapter les

horaires de travail,
durée du travail

COMMENTAIRE :
Dans le domaine

de l'énergie, selon
les prévisionnistes,

l'électricité qui
représente

actuellement 25%,
passerait à 55 à
60% en 2050.

informer et
accompagner les

agriculteurs sur les
evolutions

climatiques et
revoir les systemes

de production
1

Adapter les
espèces et les

lieux de production

Accompagner la
transformation des
sytèmes agricoles,
en s'appuyant sur

les PAT, et en
ciblant les

systèmes les plus
performants dans

les nouvelles
conditions

climatiques (et
celles à venir),

accompagner la
mutation des

territoires agricoles
en déprise

Faire un travail de
revue des activités

essentielles

En terme
d'attractivité du

territoire, profitez
des atouts de
l'Indre pour

accueillir des
nouvelle activités
et des porteurs de
projets innovants
sur notre territoire

Arrêt de l'élevage
intensif

4

Objectif : s'outiller
pour anticiper les

évolutions sociales
et réglementaires

Maintenir les
systèmes agricoles

actuels, tout en
travaillant sur la

diversification des
ateliers au sein

des exploitations.
Autonomie

alimentaire du
territoire (ou tendre

vers au moins).
Grand nombre

d'installation sur le
territoire et

transmission
facilité des fermes.

les AOP sont
normalement

gages...ptrimoine
et qualité

Responsabiliser
les usagers de

l'eau

Anticiper les
interdiction
d'irriguer

Privilégier les
petites

exploitations à
forte valeur ajoutée

pour limiter les
besoins en
irrigation

(agriculture Bio,
maraichage,
élevage non

intensif)

Si l'Indre a souffert
d'un déficit

d'attractivité, les
projets à date vont

nécessiter des
investissements
conséquents en

matière de réseau
(Elect, eau, ...)

pouvoir récupérer
le surplus d'eau

l'hivert ou période
humide pour la
redistribuer en

période de
sécheresse

travailler sur le
foncier, le paysage
1

Developper
l'Aquaponie

Travailler sur
l'autonomie

alimentaire des
élevages en
fourrages et

abreuvement

Piste d'actions :
Renforcer et

professionnaliser
la gestion de crise

et l'assurance

Se former à des
pratiques agricoles

alliant maintien
des revenus des
agriculteurs et

préservation des
ressources
collectives

3

Travailler sur
l'accès à l'eau pour
les élevages lors
de sécheresse
(plus d'accès à

l'eau du réseau sur
plusieurs jours)

compétitivité
Homme - animal ?

Viser des
exploitations plus
petites mais plus

nombreuses, avec
des ateliers

diversifiés et des
circuits plus courts
2

S'assurer d'une
prise de

conscience
générale et admise

Coordonner les
usages de l'eau et

optimiser le
recyclage

Accompagner la
diversification/tran

sformation des
systèmes agricoles

afin de maintenir
une activité viable,

c'est-à-dire des
productions

locales variées,
des exploitations

vivables et viables
économiquement,
et une agriculture

ancrée dans le
territoire.

2

Maintenir des
systèmes

d'élevages qui
emploient

également de la
main d'œuvre et
entretiennent le

paysage
1

Oui, peut-être un
potentiel sur

certaines activités
précises sur
laquelle les

ressources de
l'Indre sont

vraiment pas en
risque

Accorder la
production agricole
avec les besoins

du territoire

Mieux valoriser les
productions
agricoles et
alimentaires
(diminuer le

gaspillage) pour
améliorer la

résilience face aux
baisses de
rendements

probables dues au
changement
climatique

continuer à nourrir
la population sans

importer le
manque de
nourriture

Adapter les
productions et

trouver des
alternatives

developpement de
cultures nouvelles

(filières)
1

Travail sur le
partage de la

ressource en eau.
Adaptation des

pratiques
d'élevage et

agricoles pour
limiter impact au

changement
climatique.

Exploitations plus
petites, pour

élevage réduire
chargement à

l'hectare (moins de
bêtes pour plus de

surfaces).

TP Routes :
contribuer à la

décarbonation des
activités en

accompagnant
l'industrie routière

Maintenir le
bocage et

préserver les cours
d'eau

1

Réduire le nombre
d'élevages suite à
la transformation

de nos modes
d'alimentation

eviter la disparition
totale de l'élevage

et de certaines
cultures dans

certaines zones ou
les remplacer par

autre chose

Soutenir les
cultures avec le

potentiel
alimentaire le plus

fort et cohérent
avec le climat de
demain MAIS qui

permettent de vivre
de l'activité

agricole

Savoir s'adapter
au excès du climat

Viser toujours
l'élevage extensif :

- Avoir un
chargement

adapté...
- Convaincre les
propriétaires de
remobiliser des

terres vers
l'élevagel

1

pouvoir mettre nos
animaux à l'ombre
pendant les fortes

chaleur
1

Diversifier les
systèmes (en
cultures, en

fourrages, en
ateliers, en circuits

de distribution)
pour les

pérenniser et être
plus en lien avec

le territoire

Rester attentif sur
l'enfrichement lié à

la disparition de
l'élevage qui
valorise des

surfaces non-
cultivables.

1

Mettre en œuvre
immédiatement les
actions réalisables
nécessitant qu'un
minimum d'effort
(comportement,
habitudes eco...)

Renforcer le
potentiel des

prairies, poumons
de notre territoire
et des activités

Evolution des
techniques

employées afin de
préserver les
ressources

Assurer des petites
volumes d'eaux

pour tous les
élevages, tous les
agriculteurs mais

limiter les volumes
pour éviter des
méga élevages,

des grandes
cultures

s'accaparant la
resource en eau
au dépend des

petits exploitants
assurant le

maintien des
paysages, des

emplois et d'une
alimentation à

partir de produits
locaux

Avoir des fermes à
taille humain pour

faciliter les
transmissions

Réflexion sur les
maladies

émergentes aussi
bien sur la partie
culture, que sur la

partie élevage
2

COMMENTAIRE :
Maintenir les
activités en

préservant les
ressources,

demandera des
investissements.
Développer les

activités en
préservant les
ressources va

demander encore
plus

d'investissement.

Préparer
l'économie locale

à un mode de
fonctionnement
nouveau, plus
local et plus
coopératif, à
coconstruire

Sensibiliser la
population à
l'alimentation

durable
1

developper le
circuit court

1

> Grds
Propriétaires et

agriculture
- conserver

l'élevage extensif,
- garder les

parcelles pour
l'élevage extensif

et ne pas les
diriger vers "la

chasse"

Diminuer les
volumes d'eaux

nécessaires pour
les exploitations

agricoles à
l'année, prendre
l'eau l'hiver ne

fonctionnera pas
sur le long terme,

possibilité de
secheresses

hivernales et de
besoin en eau

toujours croissants
avec les

secheresses

Développer une
économie

résiliente et
adaptée à un

monde qui sera
forcément différent
1

Anticiper les
changements à

venir dès
maintenant

Pensez aux autres
usages et usagers
(aspects collectifs

et pas en silo)

Avancer sur
l'adaptation des

activités
économiques
existantes du

territoire de l'Indre
(fonctionnement

courant)

Définir ce que ce
seraient les
"besoins du
territoire" ?
Est-ce ici

seulement du 36
qu'il est question ?

et/ou de sous
territoires ?

Poser - Discuter
des niveaux

d'échelle.
Ex. / production en
viande aujourd'hui
l'Indre (la Brenne
en tout cas) est
"exportatrice".

Devenir des types
d'agriculture et des

espaces
Potentiel

alimentaire des
cultures et transfo

vers cultures
adaptées

des cultures
résilientes/protégé

es

Identifier les
activités les plus
vulnérables en
essayant de les

hiérarchiser :
secteurs essentiels
(hôpitaux, sécurité
civile, ...) activités

économique
(alimentation,

logistique
transport,

...

Viser une
agriculture

recentrer sur
l'alimentation

(viande, légumes,
fruits,

légumineuses,
céréales)... "circuit

à une échelle
nationale"

1

Anticiper les
nouveaux risques

L'indre doit-elle
"nourrir" le monde

?

Articuler
adaptation au
changement
climatique de

l'existant et autres
enjeux (nouveaux

secteurs et
technologies) et
réglementation

Conserver au
maximum les petits
élevages résilients
1

Ne pas oublier la
pisciculture

Ne pas oublier la
pisciculture

atténuer le
rechauffement
climatique c'est
aussi reduire les

GES

Cibler les activités
"essentielles"

Priorisées en
période de risque

(accès aux
ressources, aux

réseaux...)

Protéger les
travailleurs

Vocation des
territoires agricoles

S'assurer d'une
prise de

conscience
générale et admise

Mettre en œuvre
immédiatement les
actions réalisables
nécessitant qu'un
minimum d'effort
(comportement,
habitudes eco...)

Evolution des
techniques

employées afin de
préserver les
ressources

COMMENTAIRE :
Maintenir les
activités en

préservant les
ressources,

demandera des
investissements.
Développer les

activités en
préservant les
ressources va

demander encore
plus

d'investissement.

Avancer sur
l'adaptation des

activités
économiques
existantes du

territoire de l'Indre
(fonctionnement

courant)

Articuler
adaptation au
changement
climatique de

l'existant et autres
enjeux (nouveaux

secteurs et
technologies) et
réglementation

Faire un travail de
revue des activités

essentielles

Préparer
l'économie locale

à un mode de
fonctionnement
nouveau, plus
local et plus
coopératif, à
coconstruire

Développer une
économie

résiliente et
adaptée à un

monde qui sera
forcément différent

Identifier les
activités les plus
vulnérables en
essayant de les

hiérarchiser :
secteurs essentiels
(hôpitaux, sécurité
civile, ...) activités

économique
(alimentation,

logistique
transport,

...

Cibler les activités
"essentielles"

Priorisées en
période de risque

(accès aux
ressources, aux

réseaux...)

Protéger les
travailleurs

combiner la
résilience du

territoire et celle
d'une échelle plus

large

Importance de la
polyculture

élevage

où est l'équilibre?

Préserver l'eau

sécuriser l'eau

prioriser au sein du
territoire

maintien des
revenus agricoes

analyser des
risques sur le long

terme

Travailler sur la
protection des

risques et l'enjeu
assuranciel

Réorganiser les
horaires ET

MODES de travail
dans les

entreprises et
administrations en

fonction des
tâches

Créer un fonds
départemental

"Adaptation" pour
financer 1/ des

projets de
résilience et 2/

assurance/risques
(avec contribution

de tous :
entreprises,
collectivités,

contribuables)

Investir dans les
réseaux d'eau
potable (lutte

contre les pertes...)

Accompagner les
entreprises dans

les études de
vulnérabilité

Inciter et
accompagner les

ménages aux
économies d'eau

et à l'infiltration des
eaux pluviales

Diagnostics en
entreprise pour
sensibiliser aux

bonnes pratiques,
améliorations

possibles/existant.

Intégrer le
changement

climatique aux
plans

d'amélioration des
réseaux

énergétiques
(électricité, gaz...)

Continuer à
développer

l'innovation en
matière de

conduite des
rséseaux

Travailler sur la
qualité des sols et
leur capacité de

rétention en eau :
couverture,

augmentation de la
matière organique

Mettre en place
une gouvernance
partagée de l'eau

locale entre
acteurs

économiques,
milieux naturels,
eau potable et

citoyens

Vérifier et
accompagner la
mise aux normes

des systèmes
d'assainissement

Valoriser
économiquement

les pratiques
agroécologiques
pour compenser
financièrement la

baisse de
rendement pour
les agriculteurs

selectionner des
races et des
vegetaux qui

s'adaptent

Mettre en place un
observatoire de
l'adaptation des

activités : veille sur
les changements,
les opportunités,

les risques.

Communiquer sur
les aides à

l'innovation et
accompagner les

structures.

Promouvoir des
approches low

tech (manuel ou
mécanique plutôt
que motorisé ou
numérique) dans

le service public et
dans les

entreprises pour
garantir des

activités
essentielles en cas

de crise
1

adopter des
pratiques agricoles

permettant
d'augmenter le
taux de matière

organique des sols

Génie génétique et
sélection de

variétés
résistantes à

sécheresse et
adaptées au

territoire

Mise en œuvre de
paiements pour

service
environnementaux

évolution des
pratiques agricoles

évolution des
pratiques agricoles

Planter des arbres
et des haies,
favoriser le
maintien du

bocage.
Développer une
culture de l'arbre

Former les acteurs
agricoles au
changement

climatique. En
septembre 2022,
l'Indre a organisé

la formation de 250
élus. Et si nous

faisons une
formation de ce

type pour les
agriculteurs/piscic

ulteurs ?

Apporter de
l'ombre en ville:

plantes, voilages,
ombrières

Sensibilisation et
formation sur le
bocage (intérêt
économique,
écologique,

ressource en eau)

Sensibiliser les
agriculteurs au
fonctionnement

naturels des cours
d'eau et au leviers

que peut avoir
l'agriculture pour

les maintenir
(aménagement

points
d'abreuvement,

maintien et
développement

des ripisylves etc.)

formation à
l'adaptation et aux
changements de

pratiques

Adapter les
pratiques de

culture / d'élevage
pour les produits
sous appellation
(ex : couverture

photovoltaïque des
vignes)

Développer
l'économie de
fonctionnalité

(sobriété,
économie de
ressources...)

Formation sur
Technique de

conservation des
sols

Certaines cultures,
trop gourmandes

en eau, sont
interdites en

niveau 2

Former les
consommateurs

aux enjeux,

Financer des
aménagements de

points
d'abreuvement

il faut aussi que les
vègétaux soit

comestibles ou
transformables en

alimentation

Recherche sur
technique de

conservation des
sols moins

nécessiteuses en
produits phyto

(notamment pour
la destruction du
couvert végétal)

Faire travailler
chaque

secteur/métier sur
ses vulnérabilités
et renforcement de
ses capacités de

résilience

Optimiser les
process pour
diminuer les

consommations
d'eau et ENERGIE

dans les
entreprises et les
services publics

Mutualiser et
renforcer les

moyens de gestion
de crise

Rechercher les
prairies les plus

viables et
fonctionnelles

Faciliter le
changement de

pratiques avec des
accompagnements
collectifs (pour que

les agriculteurs
prennent

confiance, se
donnent des

idées).
Aller jusqu'à

l'obligation aux
agriculteurs de
participer à un
groupe ? à une

formation ?

formation à la
reconversion

professionnelle

Développer la
technique des
"ombrières"

Soutenir et
renforcer les PAT

Financer des
"exploitations
pilotes" qui

expérimentent dès
aujourd'hui

d'autres cultures,
assolement...

Réviser les cahiers
des charges des
appellations pour

intégrer le
nouveau contexte

climatique, et
simplifier les

démarches-délais
pour ces révisions

Par la DDT,
l'agence de l'eau ...

Réguler les
volumes d'eau

disponibles pour
les agriculteurs en

permettant un
volume minimum

favorable aux
petites

exploitations à
forte valeur

ajoutée, permet
d'éviter une fuite
des ressources

vers l'exportation

soutenir les
moyens pour

améliorer la qualité
de l'eau dans les

élevages

Investir dans
l'amélioration des

routes et voies
ferrées pour faire

face au
changement
climatique +
développer

mobilités douces

Se servir des aides
de la PAC comme

levier de
changement

Forte incitation
financière (au-delà
des MAEC) pour
implantation et

entretien des haies

Inciter et
accompagner les

ménages aux
économies d'eau

potable et
ENERGIE

Faire évoluer le
monde de

l'éducation afin de
promouvoir

l'apprentissage
(convention

Entreprise <=>
Lycées & +

Créer plus de lien
agriculteurs-

citoyens pour une
ré-orientation
partagée de

l'agriculture (via
les PAT ? autre ?)

Initier des
Dialogues /
Echanges

Interdépartementa
ux (maison France

- autonomie)

Sensibiliser la
population à des

modes
d'alimentation

alternatifs

Accompagner les
agriculteurs pour

maintenir les
exploitations et les

faire évoluer

Accompagner les
PME/entreprises
dans des études
de vulnérabilités

Accompagnement
sur la

restructuration des
exploitations

agricoles avec fort
accent sur la

résilience et la
diversification

trouver des
revenus annexes à

la production
agricole par

exemple dans la
production
d'énergie

Mieux rémunérer
les productions

agricoles,
notamment en

élevage

Incitation
financière pour la
diversification des

exploitations
agricoles et

installation en
collectif

l'agrivoltaisme
peut réponde à 2
enjeux l'électricité

et protéger les
plantes et les

animaux

Développer
l'autoconsommatio
n électrique (pour

les entreprises, les
ménages, les
équipements

publics,
agricole) afin de

renforcer la
résilience du

réseau et garantir
le coût de l'énergie

Revoir
complètement la
gestion des eaux
pluviales dans les

projets
d'aménagement
(infiltration à la

parcelle)

Soutenir les
exploitations qui

ont un vrai
"potentiel
nourricier"

Mettre en place
des "groupes

pilote" d'éleveurs
qui expérimentent

des systèmes
agricoles résilients

Obligation de
replantation de

haies

Aider les
agriculteurs en

grande culture et
en conventionnel à
trouver des voies
de vente locales

pour augmenter la
valeur ajoutée de
leurs produits et
éviter une perte

forte de bénéfices
si diminution voire

interdiction de
l'irrigation

nécessaire

Grande
sensibilisation et

rendre métier
d'agriculteur

attrayant pour
favoriser les
installations,

notamment auprès
des jeunes et qu'ils

restent sur le
territoire

Travail avec le
secteur du

tourisme : penser
les évolutions (l'été

ne sera plus la
période idéale),

réduire les
consommations

reconversion des
terres devenues

incultes

définir la notion de
"ferme

pédagogique"

Développer les
mutualisations

entre entreprises.

Diversifier les
ateliers au sein

des exploitations
agricoles pour
augmenter leur

résilience :
proposer des

modèles
économiques et
des filières plus

adaptées

Travailler sur des
diagnostics de

besoins en
productions,

surfaces agricoles,
en eau...

Prise en compte
de l'humain, de la
vivabilité dans les
transformations,

pour les
modifications

d'organisation du
travail nécessaire

Augmenter le % de
produit locaux

dans les cantines
pour développer
les débouchés

locaux (renforcer la
loi EGALIM, les
contrôles de son

application)

(Ré)utiliser la
technique du
paillage des

cultures (limite
l'évaporation, le

désherbage,
l'érosion, la
battance...)

Former et
accompagner les
reconversions des

métiers

Cohérence -
"simplification" -
PSN Agri. / PAC

> répartition
1er/2eme pilier

Jouer sur la
précocité des
variétés pour

passer avant les
périodes critiques

Adapter la
réglementation afin

de pouvoir
démarrer l'activité
professionnelle
très tôt le matin

Adapter le système
agri-alimentaire en

fonction de
besoins

diagnostiqués pour
aller vers un SAT

durable

Privilegier les
petits stockages

d'eau et les petites
exploitations lors

des attributions de
volumes d'eaux
par les syndicats

agricoles

Mieux faire
connaitre les
possibilités

techniques et
financières
existantes

Mettre en place
des systèmes de
contractualisation
entre producteurs

du territoires et
"consommateurs"

(= restauration
collective,

magasins,...) à
l'échelle du

territoire

Etre en capacité
de refuser

l'implantation de
certaines
structures

(gageure ou réel
positionnement

???)
1

Amplifier l'action
de Cagette et

Fourchette
(plateforme

approvisionnement
local). Offrir un

bonus aux
exploitants qui

s'engagent dans
ces circuits locaux

redistribuer la
ressource en eau

entre les
productions

agricoles
(élevage/cultures/
quelles cultures?)

S'inspirer des
solutions

éprouvées dans
l'Europe du sud

Travailler sur les
mares permettant

de stocker les
eaux pluviales

Travailler sur le
métabolisme

territorial

Etudier et renforcer
les actions de

résiliences locales
(capacité à

produire
localement, avoir
des stocks, avoir

des moyens
suffisants de

gestion de crise)

Développer les
solutions de
stockage de
l'électricité

(domestique et
indus

Recherche sur
amélioration de la

qualité de l'eau
(technique) qui ne
mette pas en péril

ses usages
(notamment

sanitaire pour
abreuvement)

avoir des fermes
en élevage qui

dégage du
revenue pour

plusieurs
associers pour

limiter les
permanemces de

weekendMettre en place
des filières de

qualité, certifiées
(ex. pisciculture

bio durable)
Visite de fermes

"autonomes"

Adaptation des
horaires (cf.
Espagne)

coordination
MASA/MTE

écoconditionnalité
des aides

Former les jeunes
futurs agriculteurs
à l'agroforesterie

Soutenir
financièrement des
expérimentations

de nouvelles
activités plus

résilientes

Offrir des
récupérateur d'EP
(sur le modèle de
la distribution des
composteurs) en

échange d'un
diagnostic ou d'un
accompagnement
sur les usages de

l'eau

Mieux engager les
différents

partenaires
financeurs dans la

démarche et
améliorer leur

coopération pour
pérenniser les

moyens d'action

S'appuyer en
premier sur la
biodiversité en

place.
Faire confiance
aussi à la nature
"biodiversité" en

place (qui
"connait" : sol,

climat...)

Simplifier

Communiquer sur
les actions

d'adaptation et
inspirer le

changement avec
d'éventuelles

incitations

Nouvelles activités

Développer les
bilans carbone en

proposant une
trame normalisée

Nouveaux métiers

Tisser des
Partenariats entre
structures locales

Acculturation au
changement

climatique dans
les parcours de

formation

Levier
d'économies et
réduction des

besoins en
ressources

Discuter avec les
assurances pour,

lors de dégats
climatiques,
financer des

reconstructions
"mieux adaptées"
(ne pas refaire à

l'identique)

Fin des véhicules
thermiques en

2035 => Véhicules
Elect à court terme
mais autres pistes

à financer
(hydrogène, gaz

vert, ...)

Développer les
usages de

l'hydrogène vert

Concevoir et
rénover des

bâtiments plus
résilients (confort

d'été, aléa
inondation,tempête

s, ...)

Développer le
stockage Elect qui

n'en est qu'à sa
phase

expérimentale.

Formation des
agriculteurs à

l'atténuation du
changement

climatique pour
savoir quelles

pratiques sont à
maintenir et

développer et
lesquelles sont à

arrêter

S'inspirer des
techniques

d'agriculteurs bio
et/ou agriculteurs
"chercheurs" pour

diminuer voire
même arrêter

l'utilisation des
fertilisants

chimiques et
produits

phytosanitaires

Dans la PAC,
remettre une

possibilité d'avoir
des prairies

temporaires de
plus de 5 ans pour
pouvoir allonger
les rotations et
permettre de
répondre à la

diversification des
assolements, à

l'autonomie
alimentaire etc.


